
.Madrid, Tolède et Barcelone. Nous constatons ici avec
b)onheur qu'une foule de moniuments attestent encore de
Dîos jours son passage dans la catholique Espagne, et
que cette contrée a conservé mieux que tout(, autre le
souvenir de ses vertus et, de son apostolat.

Franvois s'arrê-ta quelque temps à Perpignani, puis à
Montpellier (1?; niais il, ne pénétra point dans le Lan-
guedoc, sanis doute parce que c'était le champ destiné à
sinit Domninique, l'apôtre et le vainqueur de lhérésie des
Albigeois. Enfin, après mille fatigues et d'incroyables
succès, notre saint rentra en son cher couvent de la Por-
tioncule, -vers la, fin de l'année 1-214, ou1 peut-être au
comnmencement de l'année -1215.

Grande fut la joie à Notre-Dame-des-Anges. Les <lis-
cipîcE se félicitaient du retour (le leur bienhleureux Pùre,
et le saint se r-éjouissait de retrouver le nombre de ses
enfants plus que doublé et les vertus religrieuîses eii lion-
fleur parmi eux. Cependant, uni nuage vint assomnbrir ce
beau ciel: Fria içois, ayantL remarqué à côté du monastère
de SainteMredsAgs un somptuieux bâtiment que
Pierre de Catane avait fait élever en son absence, fut
vivement peiné de cette infraction à la sainte pauvreté.
En vain lui asr-onque cette maison était unique-
ment affectée au ser-vice des pèlerins qui accouraient
de toutes -parts. I& Mon frère, dit-il d'un ton sévère à
Pierre de Catane, ce couvent est la règle et le modèle de
tout l'Ordr-e..Je veux que ceux qui y viennent aussi bien
qne ceux qui y hiahileni, souirent le.; incommodités de la
pauvreté, afin qu'ils puissent dire ailleurs, conmbien on1
vit pauivrement E SaneMrede-nc."E il lui eînoi
gufit, de démolir- l'édifice : tant il élait persuadé, avec les
I)orteturs de FElsque la p)auvreté~ est uîie pierre-1
précieuse dont le monde ii'apprîlcie pas la Valeur, niais

onl'cat ett'ace, aux veux de l)ieu. toute- les r-ichiesses
de la terre! Il nie r-évoqua ce. ordre qlue sur les pressantes
réclamations de ses Frères, qui lui représentèrent que
suipprinier ce logenî'*ni, ce serait nmanquer à la charité
fraternelle et à Uloptditde aux pèlerinsz.

fi: A Montpiellier, il -ilitonia qu'on hàtitrait un cotuvent dJe son
Ordrie danS ]"FlûittI oùi i. etamu luzgc. La purophétie s'accomnplit six ans
aprês.

(A conil.nue-.)


